
Retour à Whitechapel

Click here if your download doesn"t start automatically

http://bookspofr.club/fr/read.php?id=226406725X&src=fbs
http://bookspofr.club/fr/read.php?id=226406725X&src=fbs
http://bookspofr.club/fr/read.php?id=226406725X&src=fbs


Retour à Whitechapel

Michel MOATTI

Retour à Whitechapel Michel MOATTI

 Télécharger Retour à Whitechapel ...pdf

 Lire en ligne Retour à Whitechapel ...pdf

http://bookspofr.club/fr/read.php?id=226406725X&src=fbs
http://bookspofr.club/fr/read.php?id=226406725X&src=fbs
http://bookspofr.club/fr/read.php?id=226406725X&src=fbs
http://bookspofr.club/fr/read.php?id=226406725X&src=fbs
http://bookspofr.club/fr/read.php?id=226406725X&src=fbs
http://bookspofr.club/fr/read.php?id=226406725X&src=fbs
http://bookspofr.club/fr/read.php?id=226406725X&src=fbs
http://bookspofr.club/fr/read.php?id=226406725X&src=fbs


Téléchargez et lisez en ligne Retour à Whitechapel Michel MOATTI

432 pages
Extrait
Lundi 12 novembre 1888, neuf heures dix du matin.
Jury d'enquête relatif à la mort de Mary Jeanette Kelly, Shoreditch

Joe Barnett était une sorte de gros garçon à l'allure pataude. Malgré ses trente ans révolus, des joues rondes,
un poil jaune et des rouflaquettes de cocher peu fournies l'empêchaient d'avoir tout à fait l'air d'un homme
adulte. Il gardait cet aspect d'adolescent attardé, que ses yeux bleus très clairs, presque transparents,
renforçaient. Pourtant, ce regard, lorsqu'on le croisait, faisait frémir. On avait l'impression qu'il contenait un
fonds inépuisable de rage qui ne demandait qu'à se libérer.
Ce matin du 12 novembre, Joe Barnett était justement plein de rage en se présentant devant le jury de
Shoreditch, pour témoigner sur l'assassinat de sa dernière compagne, Mary Kelly. Il se vit soudain debout
devant une assemblée d'hommes en gilets et redingotes, tous la mine très imprégnée de leur mission, fronçant
également les sourcils pour mieux dévisager celui qui faisait figure, dès l'ouverture de cette audition, de
suspect idéal. Joe Barnett sentit la culpabilité sourdre de lui comme le suc d'un fruit mûr à l'instant même où
le coroner le regarda fixement.
Nom de Dieu, pensa-t-il, ils vont me resservir cette histoire de carreau cassé, et l'une ou l'autre des putains de
Miller's Court va se mettre à raconter qu'elle m'a entendu cent fois crier et menacer du monde dans
Spitalfields.
Son pas résonna comme un coup de fusil dans une cathédrale quand il approcha des jurés tapis près du
coroner comme des canetons autour de leur mère.
Le contraste entre ce qu'il était et l'image que renvoyaient ces hommes aux allures de notaires et de chefs de
service le frappa comme un coup de poing. L'odeur de poisson rance qui s'exhalait de son paletot sombre aux
taches suspectes se fit plus forte. Joe Barnett jeta un regard sur ses brodequins ferrés, largement recouverts
de la boue jaune des abords du fleuve. Il inspecta enfin ses pantalons de gros drap couleur mastic, dont les
genoux déformés s'auréolaient de cambouis et de graisse. Il fut submergé non plus seulement par la rage,
mais par une violente vague de haine.
J'suis un ouvrier, nom d'un chien, et me v'là devant toute une troupe de flandrins qui n'va pas m'rater... Joe
Barnett fit quelques pas en direction de la grande estrade où le coroner le regardait avancer, à la manière d'un
boa laissant venir à lui un minuscule rongeur. La honte, brutalement, s'empara de lui. Tout ce qu'il était lui
sembla misérable. Même son petit chapeau billicock, dont il avait été si fier, lui semblait un accessoire
grotesque, qui le transformait en clown. Son sentiment d'infériorité se réveilla. Les putains aussi le
regardaient de la même manière : parfois, aux Ten Bells, les filles fixaient leurs regards sur lui en
murmurant, avant de s'esclaffer. Combien de fois avait-il retrouvé Commercial Street avec cette aigreur et
cette affliction ? Ces soirs-là, il lui fallait marcher, au-delà de Whitechapel High Street, et se perdre dans des
public houses miteux, dans Shadwell. Le sol était de terre battue, on y avait répandu de la sciure, comme
dans les boucheries, et l'odeur de moisi donnait un goût de vase à la bière. Il buvait tout l'argent qu'il avait
sur lui, et remontait ensuite, en vacillant, jusqu'à Bishopsgate ou dans Gray's Inn Road, pour dormir chez sa
soeur.
- Joseph Barnett ? lança le coroner McDonald. Présentation de l'éditeur
Le 24 septembre 1941, pendant le Blitz qui écrase Londres sous des tonnes de bombes, Amelia Pritlowe,
infirmière du London Hospital, apprend lamort de son père. Celui-ci lui a laissé une lettre posthume lui
révélant que sa mère n'est pas morte d'une maladie pulmonaire, comme l'histoire familiale le prétend ; Mary
Jane Kelly a été la dernière victime de Jack L'Éventreur. Amelia Pritlowe avait 2 ans. À compter de ce jour,
Mrs Pritlowe va se lancer dans une traque méticuleuse et acharnée, poussée par le besoin vital de découvrir
la véritable identité de Jack L'Éventreur. Grâce aux archives d'une pittoresque société savante de riperristes,
en confrontant témoins et survivants, elle va reconstruire dans ses carnets les dernières semaines de sa mère



et la sanglante carrière de l'Éventreur. En décryptant des documents d'époque, Michel Moatti recompose
l'atmosphère nocturne et angoissante de l'East End du XIXe siècle. En redonnant vie aux victimes, en
recomposant leurs personnalités sociales et affectives, il propose une solution à l'énigme posée en 1888 : qui
était Jack L'Éventreur ?Un mot de l'auteur
Depuis que Retour à Whitechapel est sorti, la question qui revient est celle-ci : pourquoi Jack l'Éventreur ?
Pourquoi ? Parce que Londres ! Parce que l'East End, parce que Whitechapel et les conditions de vie
abominables qui y régnaient. Whitechapel ? Un underworld qu'on pouvait traverser du nord au sud et d'est en
ouest en moins de vingt minutes, mais profond comme l'abîme... Et l'homme qui a fait ça en 1888, l'homme
qui a disposé de la vie de femmes avec la nonchalance d'un souffleur de bec de gaz, a jeté au visage du
monde toute la haine qui bouillonnait au coeur de cet abîme, toute la folie qui y stagnait. Il a fait ça, et puis il
a tourné les talons. Il a regagné l'abri des courettes, noircies par la suie et la crasse. Il s'est enfoncé dans
l'ombre, et il a accepté le nom qu'on lui avait donné à la une des journaux. Moi j'en propose un autre...
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